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La région de Santa Cruz cherche à destatibiliser  Evo Morales

L'Assemblée de la puissante région de Santa Cruz qui recèle les principaux gisements d'hydrocarbures, a lancé un
ultimatum jusqu'au 27 avril  au président bolivien Evo Morales  pour qu'il réponde à ses revendications avant de
déclencher une grève générale. Elle réclame la création d'au moins 800 nouveaux postes de médecins pour le
secteur de la santé et de 1.500 instituteurs ainsi qu'une aide pour les sinistrés des récentesinondations.                     
            L'Assemblée de Santa Cruz, est dominée par le Comité civique pro-Santa-Cruz (CCPSC, autonomiste), qui 
regroupe notamment des industriels. Santa Cruz a , avant même les élections qui ont donné vainqueur Morales,
revendiqué son autonomie compte tenu de sa richesse. Cette fois l' Assemblée a donné sept jours au gouvernement
d'Evo Morales pour satisfaire ses revendications avant de lancer à partir du 27 avril une grève générale indéfinie. Le
nouveau gouvernement central de La Paz, qui a fortement réduit son budget, se déclare dans l'impossibilité de
répondre à cette demande même si Evo Morales et ses ministres ont diminué leurs salaires copieusement. Alors que
3.000 postes d'instituteurs et de médecins ont été créés pour l'ensemble du pays par le nouveau gouvernement au
pouvoir.
De plus, l'Assemblée régionale s'est aussi déclarée solidaire des habitants de Puerto Suarez, une ville frontalière du
Brésil, qui ont pris mardi en otages trois ministres pour exiger que l'entreprise brésilienne EBX obtienne le permis
d'exploitation de la mine proche d'El Mutun, un des plus riches gisements de fer du monde. Les ministres ont été
libérés quelques heures plus tard par la police. Le gouvernement refuse pour le moment d'accorder un permis
d'exploitation à EXB pour El Mutun arguant que le groupe brésilien ne répond pas aux critères écologiques en
vigueur.Les réserves totales d'El Mutum sont évaluées à environ 40 milliards de tonnes de fer et 10 milliards de
tonnes de magnésium, soit 70% des réserves mondiales connues de ces deux minerais selon les experts.
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